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Initiation et formation : quelle articulation pour 
cheminer en chrétien ? 

 

Animateur : Joël Molinario, professeur honoraire de l’Institut catholique de Paris 
Co-animateur : Diane de Talhouet, diocèse de Toulouse 

 

Déroulement de l’atelier :  

- Ouverture avec le chant « Ecoute la voix du Seigneur » 
 

- Exposé de la problématique :  

Pape François, la joie de l’Evangile :  

- 164. Nous avons redécouvert que, dans la catéchèse aussi, la première annonce ou “kérygme” 
a un rôle fondamental, qui doit être au centre de l’activité évangélisatrice et de tout objectif 
de renouveau ecclésial. Le kérygme est trinitaire. C’est le feu de l’Esprit qui se donne sous 
forme de langues et nous fait croire en Jésus Christ, qui par sa mort et sa résurrection nous 
révèle et nous communique l’infinie miséricorde du Père. Sur la bouche du catéchiste revient 
toujours la première annonce : “Jésus Christ t’aime, il a donné sa vie pour te sauver, et 
maintenant il est vivant à tes côtés chaque jour pour t’éclairer, pour te fortifier, pour te 
libérer”. Quand nous disons que cette annonce est “la première”, cela ne veut pas dire qu’elle 
se trouve au début et qu’après elle est oubliée ou remplacée par d’autres contenus qui la 
dépassent. Elle est première au sens qualitatif, parce qu’elle est l’annonce principale, celle que 
l’on doit toujours écouter de nouveau de différentes façons et que l’on doit toujours annoncer 
de nouveau durant la catéchèse sous une forme ou une autre, à toutes ses étapes et ses 
moments.[126] Pour cela aussi « le prêtre, comme l’Église, doit prendre de plus en plus 
conscience du besoin permanent qu’il a d’être évangélisé ».[127] 
 

- 165. On ne doit pas penser que dans la catéchèse le kérygme soit abandonné en faveur d’une 
formation qui prétendrait être plus “solide”. Il n’y a rien de plus solide, de plus profond, de 
plus sûr, de plus consistant et de plus sage que cette annonce. Toute la formation chrétienne 
est avant tout l’approfondissement du kérygme qui se fait chair toujours plus et toujours 
mieux, qui n’omet jamais d’éclairer l’engagement catéchétique, et qui permet de comprendre 
convenablement la signification de n’importe quel thème que l’on développe dans la 
catéchèse. C’est l’annonce qui correspond à la soif d’infini présente dans chaque cœur humain. 

Atelier 43  

Nourrir sa foi, un enjeu kérygmatique 
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La centralité du kérygme demande certaines caractéristiques de l’annonce qui aujourd’hui 
sont nécessaires en tout lieu : qu’elle exprime l’amour salvifique de Dieu préalable à 
l’obligation morale et religieuse, qu’elle n’impose pas la vérité et qu’elle fasse appel à la liberté, 
qu’elle possède certaines notes de joie, d’encouragement, de vitalité, et une harmonieuse 
synthèse qui ne réduise pas la prédication à quelques doctrines parfois plus philosophiques 
qu’évangéliques. Cela exige de l’évangélisateur des dispositions qui aident à mieux accueillir 
l’annonce : proximité, ouverture au dialogue, patience, accueil cordial qui ne condamne pas. 
 

- 166. Une autre caractéristique de la catéchèse, qui s’est développée ces dernières années est 
celle de l’initiation mystagogique,[128] qui signifie essentiellement deux choses : la progressivité 
nécessaire de l’expérience de formation dans laquelle toute la communauté intervient et une 
valorisation renouvelée des signes liturgiques de l’initiation chrétienne. De nombreux manuels 
et beaucoup de programmes ne se sont pas encore laissés interpeller par la nécessité d’un 
renouvellement mystagogique, qui pourrait assumer des formes très diverses en accord avec 
le discernement de chaque communauté éducative. La rencontre catéchétique est une 
annonce de la Parole et est centrée sur elle, mais elle a toujours besoin d’un environnement 
adapté et d’une motivation attirante, de l’usage de symboles parlants, de l’insertion dans un 
vaste processus de croissance et de l’intégration de toutes les dimensions de la personne dans 
un cheminement communautaire d’écoute et de réponse. 
 

- Les questions de travail en petit groupe ou expérimentation : 
A partir des textes ci-après :  
Comment articuler initiation chrétienne et formation tout au long de la vie : expériences et 
convictions (40 mn) 
Remontée des échanges 
 

- Conclusion  
 

- Phrase biblique phare pour l’atelier : « On lui dit : Ta mère et tes frères sont dehors, et ils 
désirent te voir. Mais il répondit : Ma mère et mes frères, ce sont ceux qui écoutent la parole 
de Dieu, et qui la mettent en pratique. » 
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 « Nous ne pouvons pas taire ce que nous avons vu et entendu ! » (Ac 4, 20)  
 
« Hommes d’Israël, écoutez les paroles que voici. Il s’agit de Jésus le Nazaréen, homme que Dieu a accrédité 
auprès de vous en accomplissant par lui des miracles, des prodiges et des signes au milieu de vous, comme vous 
le savez vous-mêmes. Cet homme, livré selon le dessein bien arrêté et la prescience de Dieu, vous l’avez supprimé 
en le clouant sur le bois par la main des impies. Mais Dieu l’a ressuscité en le délivrant des douleurs de la mort, 
car il n’était pas possible qu’elle le retienne en son pouvoir. » (Ac 2, 22 – 24)  
 
« L’homme contemporain écoute plus volontiers les témoins que les maîtres, ou s’il écoute les maîtres, c’est 
parce qu’ils sont des témoins. Il éprouve en effet une répulsion instinctive pour tout ce qui peut apparaître 
mystification, façade, compromis. Dans un tel contexte, on comprend l’importance d’une vie qui résonne 
vraiment de l’Evangile ! […] Nos frères humains ont besoin de rencontrer d’autres frères qui rayonnent la 
sérénité, la joie, l’espérance, la charité, malgré les épreuves et les contradictions qui les atteignent eux aussi. » 
(Paul VI, Audience générale, 2 octobre 1974)  
 
« Quiconque veut prêcher, doit d’abord être disposé à se laisser toucher par la Parole et à la faire devenir chair 
dans son existence concrète. De cette façon, la prédication consistera dans cette activité si intense et féconde 
qui est de transmettre aux autres ce qu’on a contemplé [...] Cela revêt une importance pastorale. À notre 
époque aussi, les gens préfèrent écouter les témoins : " ils ont soif d’authenticité […] Le monde réclame des 
évangélisateurs qui lui parlent d’un Dieu qu’ils connaissent et fréquentent comme s’ils voyaient l’invisible" (Paul 
VI, Evangelii nuntiandi, 76). » (EG 150)  
 
« Il faut avoir le courage de trouver les nouveaux signes, les nouveaux symboles, une nouvelle chair pour la 
transmission de la Parole, diverses formes de beauté qui se manifestent dans les milieux culturels variés, y 
compris ces modalités non conventionnelles de beauté, qui peuvent être peu significatives pour les 
évangélisateurs, mais qui sont devenues particulièrement attirantes pour les autres. » (EG 167)  
 
« Évangélisateurs avec esprit veut dire évangélisateurs qui s’ouvrent sans crainte à l’action de l’Esprit Saint. A la 
Pentecôte, l’Esprit fait sortir d’eux-mêmes les Apôtres et les transforme en annonciateurs des grandeurs de Dieu, 
que chacun commence à comprendre dans sa propre langue. L’Esprit Saint, de plus, infuse la force pour annoncer 
la nouveauté de l’Évangile avec audace, (parresia), à voix haute, en tout temps et en tout lieu, même à contre-
courant. […] Jésus veut des évangélisateurs qui annoncent la Bonne Nouvelle non seulement avec des paroles, 
mais surtout avec leur vie transfigurée par la présence de Dieu. » (EG 259)  
 
« Que le monde de notre temps qui cherche, tantôt dans l’angoisse, tantôt dans l’espérance, puisse recevoir la 
Bonne Nouvelle, non d’évangélisateurs tristes et découragés, impatients ou anxieux, mais de ministres de 
l’Évangile dont la vie rayonne de ferveur, qui ont les premiers reçu en eux la joie du Christ. » (EG 10)  
 
« Il est […] important de toujours savoir que le premier mot, l’initiative véritable, l’activité véritable vient de 
Dieu et c’est seulement en s’insérant dans cette initiative divine, c’est seulement en implorant cette initiative 
divine, que nous pouvons devenir nous aussi – avec Lui et en Lui – des évangélisateurs. » (EG 112)  
 
« Assurément, nous sommes tous appelés à grandir comme évangélisateurs. En même temps employons-nous 
à une meilleure formation, à un approfondissement de notre amour et à un témoignage plus clair de l’Évangile. 
En ce sens, nous devons tous accepter que les autres nous évangélisent constamment ; mais cela ne signifie pas 
que nous devons renoncer à la mission d’évangélisation, mais plutôt que nous devons trouver le mode de 
communiquer Jésus qui corresponde à la situation dans laquelle nous nous trouvons. Dans tous les cas, nous 
sommes tous appelés à offrir aux autres le témoignage explicite de l’amour salvifique du Seigneur, qui, bien au-
delà de nos imperfections, nous donne sa proximité, sa Parole, sa force, et donne sens à notre vie. Ton coeur sait 
que la vie n’est pas la même sans lui, alors ce que tu as découvert, ce qui t’aide à vivre et te donne une espérance, 
c’est cela que tu dois communiquer aux autres. » (EG 121) 


